Il m’a volé mon vélo, mais j’ai réussi à le retrouver, 

et à le lui reprendre…  Par Jean-Pierre Castier (Antenne de Dunkerque)

Mon vélo avait été dérobé sur mon lieu de travail, à Dunkerque. Quelques semaines après, j’en vois un qui lui ressemble circuler en plein centre ville, alors que je roule moi-même à vélo. Je me rapproche pour vérifier à tout hasard s’il ne s’agirait pas de celui qui m’a été volé, et tout en roulant à proximité, j’engage la conversation avec son possesseur. Quelque chose me dit que c’est bien sur mon vélo que celui-ci est en train de rouler. Il tente de me convaincre en m’indiquant où il l’a acheté. L’étiquette du détaillant étant apposée sur le cadre, il avait pu la lire… Dans l’impossibilité de prouver quoique ce soit, et n’ayant pas le temps de le suivre à distance, je me vois obligé de le laisser partir… D’autres indices me confirmeront par la suite que je ne m’étais pas trompé : il s’agissait bien de mon vélo. Sur le coup me voilà bien attrapé, mais je me promets de le retrouver, et de récupérer mon bien. 

Effectivement, trois ou quatre mois après, à l’heure de midi, un vélo noir attaché à un poteau attire à nouveau mon attention. Tous ses accessoires ont été enlevés sans ménagement, et ses inscriptions poncées grossièrement. Mais je le reconnais quand même… c’est bien mon vélo ! Que faire ? La première rencontre avec mon voleur m’avait permis de réfléchir entre temps à la question. Je vais donc sonner chez quelqu’un que je connaissais un peu dans le quartier, et lui demande… un antivol à prêter ! Puis je retourne sans tarder à l’endroit où se trouve mon vélo, et là… clic ! j’attache moi aussi mon vélo avec cet antivol. Je préviens alors la police et j’attends tranquillement. Frère voleur finit par descendre de l’appartement où il venait apparemment de déjeuner avec un copain, il lève les bras au ciel, dégoûté, pousse un juron ou deux dans son langage bien à lui, et s’en retourne à pied… Je le suis un bref instant… et le regarde s’éloigner.. Finalement, je laisse tomber. La police arrive, j’explique la situation… on cisaille le cadenas du voleur, et je récupère mon vélo. Préjudice : plusieurs mois sans vélo, et environ 150 € pour le remettre en état…    




         

